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L 
e 28 février, la Fondation de France lançait un appel à générosité 
pour aider les populations touchées par la guerre en Ukraine. 

Trois mois plus tard, plus de 13 millions d’euros ont été collectés, 
et 2,1 millions d’euros ont été engagés, dès les premières semaines, 
pour venir en aide aux populations réfugiées et déplacées.

Si les premières actions de soutien (aide alimentaire, hébergement, 
mise à l’abri des enfants…) ont été menées dans les pays limitrophes, 
comme la Pologne, la Roumanie ou la Moldavie, la Fondation de 
France est aussi très vite intervenue en Ukraine. Elle a notamment 
apporté une aide aux fondations et aux associations locales, en 
prise directe avec les besoins des populations les plus vulnérables, 
et en coordination avec ses partenaires européens. 

Chaque semaine, la Fondation de France identifie de nouveaux 
projets à soutenir. Mais le conflit risque de perdurer et ses consé-
quences sur les populations seront de plus en plus lourdes.  La 
Fondation de France apportera également un soutien durable aux 
acteurs locaux dont les besoins risquent de s’accroître dans les 
mois, voire les années à venir.

Conformément aux principes d’intervention de la Fondation 
de France en cas d’urgence, un comité d’experts bénévoles a été 
constitué et a défini deux grands axes d’action prioritaires :

1/ Répondre à l’urgence humanitaire

Sur le plan humanitaire, l’urgence reste la mise à l’abri de milliers de 
personnes, notamment des femmes et des enfants fuyant les bombar-
dements en Ukraine. C’est la raison d’être de l’association polonaise 
Domus Orientalis qui, grâce à ses minibus, peut évacuer 200 personnes 
par semaine et transporter des médicaments. 
De même, l’association moldave Charity Center for Refugees qui accom-
pagne depuis plus de 20 ans les réfugiés (afghans, syriens, tadjiks…) dans 
leur insertion professionnelle, fournit aujourd’hui aux personnes fuyant 
l’Ukraine des produits de première nécessité et un accompagnement 
psycho-social. 
Pour ceux qui sont restés en Ukraine, la Fondation de France soutient les 
écovillages ukrainiens, qui ont transformé leurs activités écotouristiques 
pour répondre aux besoins des déplacés en hébergement, énergie et 
nourriture, tout en leur proposant des activités de maraîchage. Dans 
le même esprit, Solidarités International offre aux déplacés des repas 
préparés dans des cuisines d’écoles aujourd’hui fermées.

2/ Défendre les droits humains

La Fondation de France est très attentive à la question des droits 
humains et particulièrement à la protection des enfants. Elle soutient, 
par exemple, le projet de l’association ukrainienne Magnolia, dont l’ob-
jectif est de recenser et de retrouver les enfants ukrainiens disparus, en 
lien avec la police et les ONG, mais aussi d’accompagner leurs proches. 
L’association a reçu en 2 mois plus de 2 000 appels, soit autant que 
ces 20 dernières années. 
Parce que l’accès à l’information devient essentiel dans cette situation,  
le projet Ideas box de Bibliothèques sans frontières vise à fournir de 
l’information de qualité, en langues locales, sur les droits pour les adultes 
et des contenus plus récréatifs pour les enfants.

Retrouvez la liste complète des actions soutenues sur  
www.fondationdefrance.org

Chiffres clés  

2,1 millions 
D’EUROS ENGAGÉS 

 
+ 105 000 
D O N A T E U R S

13  
collectés

millions 
d’euros

en date du 20/05/2022

Des réfugiés s’apprêtent à embarquer 
pour un bus en direction  

de Chisinau, la capitale moldave.
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Quelles sont les priorités de la Fondation 
de France dans le contexte actuel ?

Les besoins sont immenses et chaque cas particulier. 
Le contexte européen fait que les autorités locales 
sont très mobilisées et bien organisées. Elles four-
nissent une aide humanitaire de base, avec l’appui 
d’ONG internationales et nationales. Les fondations 
ont un rôle important à jouer dans la prise en charge 
des situations particulières, des cas plus éloignés 
des capitales. Nous accordons par exemple une 
grande attention aux personnes âgées, à mobilité 
réduite, ou à celles qui n’ont pas ou plus de papiers, 
notamment les populations roms.

C’est pourquoi nous travaillons par exemple avec 
la fondation familiale Zagoriy, qui coordonne 
un réseau de dix associations ukrainiennes, afin 
d’apporter de l’aide alimentaire, psychologique ou 
sociale en priorité aux personnes âgées et aux plus 
vulnérables.

Après la Roumanie et la Pologne, la 
Fondation de France a organisé une 
3e mission de terrain, en Moldavie, cette fois.  
Quelle est la situation sur place ? 

En Moldavie, 95 % des réfugiés sont hébergés par 
des familles, alors que c’est le pays le plus pauvre 
d’Europe. Cela démontre une belle mobilisation de 
la population. Mais ces familles ne pourront pas tenir 
dans la durée, avec des ressources déjà limitées et 
des prix qui flambent au niveau alimentaire et éner-
gétique. Cette situation nous préoccupe beaucoup 
et nous soutenons donc en priorité les organisations 
qui pourront les accompagner à terme, comme l’as-

Trois questions à Karine Meaux,
responsable du département Solidarités internationales et Urgences

sociation moldave Keystone, qui fournit des repas et 
des produits d’hygiène aux réfugiés dans le village 
frontalier de Tudora, avec une attention particulière 
aux personnes en situation de handicap. 

Avec le conflit qui perdure, quels vont être 
les enjeux dans les prochains mois ?

Les déplacements de population continuent, et 
des mouvements pendulaires (c’est-à-dire des 
personnes qui retournent provisoirement chez eux) 
se multiplient, ce qui complique la prise en charge. 

Beaucoup de familles attendent les vacances de 
juin pour décider de s’installer ou non dans leur 
pays d’accueil. Il est donc prévu cet été de déployer 
des activités de rattrapage scolaire pour les plus 
jeunes, qui représentent la moitié des déplacés, 
ainsi que des actions d’insertion professionnelle à 
destination des femmes par exemple.

Une action coordonnée au niveau européen :
Habituées à travailler en réseau, de manière coordonnée, les fondations européennes se sont immédiatement organisées pour 
apporter une aide conjointe et amplifier leur action sur le terrain. Depuis le début du conflit, la Fondation de France agit en 
partenariat avec ses partenaires européens, à trois niveaux : 

1  En menant des actions bilatérales avec des fondations est-européennes. Par exemple, avec les trois fondations Carpathians 
(hongroise, slovaque et ukrainienne) qui identifient et appuient des initiatives locales de solidarité auprès des populations  
réfugiées ; ou bien avec la Fondation Zagoriy qui a lancé, avec la Fondation de France, un appel à projets conjoint en Ukraine pour 
soutenir la société civile et apporter une aide structurante à des associations.

2  En créant et en abondant des programmes communs, comme l’EPIM (Programme européen pour l’intégration et la migration) 
qui soutient des projets destinés aux plus vulnérables (personnes âgées, mineurs non accompagnés, apatrides, personnes victimes 
de discrimination, santé mentale etc.), ukrainiens et non-ukrainiens. 

3  En mobilisant le réseau de philanthropie Philea, qui permet aux fondations européennes d’échanger sur leurs analyses des 
besoins non couverts et les capacités d’action de chacune. Philea facilite également la coordination des actions des fondations en 
toute transparence grâce à une plateforme numérique qui recense l’ensemble des projets soutenus.

Karine Meaux de 
la Fondation de 
France au centre 
de distribution 
d’ACTED en 
Moldavie.
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Nous tenons à remercier tous ceux qui se 
sont mobilisés à nos côtés : 
Merci aux fondations abritées qui ont soutenu notre opération : 
Fondation Daniel et Nina Carasso, Fondation Couleur arc-en-ciel, 
Fondation Christiane et Francis Labbé, Fondation Search, Fondation 
Montpensier, Fondation Pajol, Fondation Robin du Bien, Fondation 
JM Bruneau, Fondation Le Mascaret, Fondation Mustela, Fondation Benoît 
Chamoux, Fondation Brun, Fondation Terra Symbiosis, Fondation Setec 
– et à toutes celles qui ont lancé des actions de solidarité en faveur des 
populations impactées par la guerre en Ukraine.

Merci à l’ensemble des donateurs et donatrices qui participent à ce 
mouvement de solidarité. Nous sommes touchés et reconnaissants par 
ce vaste élan de générosité.

Merci aux entreprises, institutions et collectifs qui sont à nos côtés, 
notamment Les Amis de l’Opéra Royal, ALD Automotive, AMGEN, la 
Banque de France, BPI, Carglass, le Château de Versailles, Comgest 
Foundation,  le Conseil départemental des Yvelines, CSE BPI France, 
Daregal, eBay, ENGIE, la Fédération Française de Bridge, la Fédération 
Française de Rugby, la Fondation d’entreprise du Groupe RATP, la Galerie 
Chantal Crousel, le Groupe Cyrus, INTM, ISOFT, Kingfisher,  Kronembourg, 
Les Pianissimes et le Musée national des arts asiatiques Guimet, Leclerc 
Ploufragan, la MAIF, la Maison de l’Europe, la Manufacture des émaux de 
Longwy 1798, la MATMUT, Murex, natureO, l’Opéra de Rouen Normandie, 
Polka,  Rohlig, RUBIS, SFIL, Showroomprivé,  la Société Générale, le 
Théâtre National de Chaillot, TEAM LEWIS et Wolters Kluwer.

Merci également à tous les médias partenaires qui ont relayé notre 
appel à solidarité : le groupe TF1, le groupe M6-RTL, France Médias 
Monde et le réseau France Bleu en régions.

PRÉSIDENT 

Michel Maietta,
fondateur et directeur du IARAN (Inter-Agency Research and Analysis Network), un hub de professionnels de l’humanitaire 
basé à Londres, spécialisé dans le conseil stratégique pour les acteurs de l’humanitaire et le développement ; enseignant à 
Paris-Saclay et à Futuribles internationales. 

MEMBRES

•  Elisabeth Dahan,
ex-directrice des Relations internationales au conseil
économique social et environnemental ; ex-Ambassadrice
de France à Sri Lanka et aux Maldives de 1996 à 2000.

•  Katerina Korotetska,
spécialiste de l’humanitaire, chargée de mission de
coordination des acteurs de la société civile ukrainienne,
depuis le début de la guerre, pour l’ONG ACTED.

•  Anne Le Huerou,
sociologue, maître de conférences à l’Université
Paris Nanterre, spécialiste de la Russie contemporaine,
membre de l’AEC (Assemblée européenne des citoyens)
et de Mémorial France.

•  Thierry Liscia,
psychologue clinicien, certifié EMDR ; ex-acting Référent
Santé mentale de l’Agence française de développement
(AFD).

 Les membres du comité Solidarité Ukraine

•  Bérengère Quincy,
ex-ambassadrice de France au Danemark et
Représentante permanente de la France auprès de
plusieurs bureaux des Nations unies ; ex-ambassadrice
en mission pour la préparation de la Conférence climat
(COP 21) de Paris 2015 ; administratrice du Gret.

•  Magda Elena Toma,
consultante en management des organisations et coach
professionnelle, individuelle et d’équipe; ex-directrice de
Forus (plateforme internationale des ONG) et membre
fondateur d’Action for sustainable development (A4SD).

•  Inga Wachsmann,
chargée des Politiques et pratiques de migrations
et d’intégration en France et en Europe, des Espaces
démocratiques et civiques en France et en Europe,
et de la Transition juste à Porticus France.
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